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Monsieur le Premier ministre 

 
Nous, évêques des diocèses de Rimouski, de Gaspé et de Baie-Comeau, vous saluons 
respectueusement en cette fin d’année. Nous vous exprimons avec conviction notre appui à la Coalition 
pour le maintien des comtés en région (CMCR) et à tous ceux et celles qui partagent cette vision 
d’avenir. 

 
L’année 2010 marque les 40 ans des Opérations Dignité dans le Bas-Saint-Laurent. Voici comment 
M. Claude Morin, journaliste, décrit cette lutte épique dans de petits villages : 
 
« Au total, en 1970, 85 autres villages du Bas-Saint-Laurent et de la Gaspésie devaient être rayés de la 
carte. Plusieurs de ces municipalités rurales luttent toujours pour leur survie, mais d’autres connaissent 
un essor digne de mention. Une retombée concrète des Opérations Dignité aura certes été la mise sur 
pied des groupements forestiers, associant sous de mêmes objectifs d’aménagement de nombreux 
propriétaires de boisés privés, d’abord dans le Bas-Saint-Laurent, puis à l’échelle du Québec. Le 
Regroupement des sociétés d’aménagement forestier (RESAM) compte aujourd’hui 43 sociétés 
d’exploitation des ressources, présentes dans toutes les régions du Québec, dont deux des plus 
importantes se retrouvent au Bas-Saint-Laurent : le Groupement forestier du Témiscouata et la Société 
d’exploitation des ressources de la Vallée de la Matapédia. » 
 
Heureusement que des autorités civiles ont été attentives à ce cri d’alarme. Aujourd’hui, un cri semblable 
monte des villes et villages qui risquent de perdre leur comté. Mme Claire Bolduc, présidente de 
Solidarité rurale, exprime bien notre sentiment : 
 
« La démocratie, c’est bien plus qu’une simple question de poids politique d’électeurs. […] Le nombre 
d’électeurs ne reflète en rien l’importance d’un territoire, au contraire! La diversité de nos territoires ne 
peut qu’enrichir notre démocratie. Son désaveu, par contre, nous aurait appauvris fatalement. Bravo à la 
Coalition pour le maintien des comtés en région pour son travail auprès du gouvernement. Des ruraux se 
sont levés et ont été entendus. Il faut continuer dans cette voie. »  

 
Nos nombreux déplacements sur de longues distances en toutes saisons nous montrent que la proximité 
avec la population présente des défis différents de ceux des milieux urbains. La gouvernance de cette 
proximité demande une modulation singulière au nom de la justice. 

 
De plus, plusieurs petites municipalités souffrent de dévitalisation et font face à un avenir incertain. Des 
stratégies de développement sont à initier et à épauler, et une animation idoine s’impose pour mieux 
habiter le territoire. Les députés y ont un rôle de premier plan avec les Municipalités régionales de comté 
(MRC), les Centres locaux de développement (CLD) et autres organismes du milieu. La ruralité fait face à 
de nombreux enjeux démographiques, économiques, sociaux - nous dirons aussi religieux -, mais comme 
l’écrit M. Bruno Jean de l’UQAR : « Le développement de nos communautés est un pari qu’on peut 
gagner si, entre autres, il repose sur une volonté collective et que ses initiatives locales sont supportées 
par des politiques publiques appropriées au nom de la nécessaire solidarité. » 

 
Voilà autant de raisons pour lesquelles nous jugeons bon de vous faire parvenir cette lettre d’appui au 
maintien des comtés en région, ce qui est souhaité aussi par la population. 

 
Acceptez, Monsieur le Premier ministre, nos vœux les plus sincères de santé et de paix en ces jours de 
célébration de la Noël et du Nouvel An! 
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